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Le Patronage de saint Joseph

A l'occasion de la fête du Patronage de Saint Joseph, nous
croyons, faire plaisir à nos lecteurs en -leur rappelant que le
glorieux saint a été, dès 1625, choisi pour protectéur spécial de
notre pays.

Ferland, qui mentionne le fait, réfère au livre du P. Leclercq:
Etablissement de -la Foi dans la Nouvelle France.

Nous avons consulté ce rarissime bouquin dont le dernier
exemplaire s'est-vendu dix-huit cents francs, nous disait M. l'abbé
Verreau. On n'y trouve pas de dètails sur la cérémonie. Dans
un mémoire adressé par le P. Joseph Le Caron au Provincial
des Récollets-imémoire dont le P. Chrétien Leclercq cite des
fragments, il est seulement dit: «Nous avons fait une grande
solennité à laquelle ont assisté tous les Français et plusieurs
Sauvages ien exécution d'un vou en l'honneur de saint Joseph
que nous avons choisi pour protecteur spéçial du pays et de cette
église naissante. »

Nos premiers missionnaires avaient à porter la lumière de la
foi dans ce Canada que la mère de 'iIncarhatiori, un peu plus
tard, entrevoyait dans une vision céleste couvert d'onmbres si épais-
ses et presque inaccessible et pour réussir à faire connaître Jésus
et Marie, les hardis pioniers de PEvangile consacrèrent ce pays
idolâtre à saint Joseph.

La consécration fut, sans doute, prononcée'par le P. Jamay,
supérieur de la mission, entouré de tous les fils de Saint Fran-
çois. Champlain était là, agenouillé avec sa jeune femme dans
la pauvre petite chapélle en planches brutes. ILy eut sans·doute
quelques salves d'artillerie. Qui peut dire tous les biens qui
nous sont venus depuis, par l'intercession de l'auguste charpen-
tier.dont le nom s'ajoute aux deux noms les plus aimés de la
terre i

Le clergé du Canada de 1759 à 1800

De 1759 à 1800, environ 210 prétressont décédés ou retournés
en France, et en 1766, on n'en comptait pas 150, tant séculiers
que réguliers. De 175t à 1766,-il n'y a pas eu d'ordinations ; de
1766 à 1775, il y en a eu 36; et de 1775 à 1800, il yen a eu 102.
Le siège épiscopal de Québec a été vacant du 8 juin 176'0, date
de la mort de Mgr Pontbriand, au 16 mars 1766.


